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88 LA CROIX-ROUGE SUISSE

Les revues periodiques des Soeietes de la Croix-Rouge
en Suisse, et leur importance

Rapport prescnte ä l'Asscmbleo des delbgues de la Oroix-Ronge ä Aarau, le 17 juin 190(5,

par le IL C. de Maeval.

Mesdamcs, Messieurs,
La Direction centrale de la Croix-Rouge

suisse a jugd utile de remettre eu memoire
des ddlegues ä l'assemblde de ce jour, les

publications periodiques de notre societd,
soit 1c journal « Das Rote Kreuz » et son

fröre cadet « La Croix-Rouge suisse ». Oes

deux organes forment le seul lien qui
unisse nos differentes soeietes et toutes
les sections se rattachant ä l'ceuvre liunia-
nitaire des soins aux malades et aux
blessds en Suisse; il est done necessaire

qu'ils soient connus et soutenus par les

membres de la Croix-Rouge.
Pcrmettez-moi tout d'abord de rappeler

brievement trois dates, trois dtapes dans

la formation de nos societds de secours

aux blesses:

1881. Fondation de la premiere Societe

militaire sanitaire, Berne.

1882. Fondation de la Societe centrale
de la Croix-Rouge suisse.

1888. Fondation de FAlliancc des sama-

ritains suisses.

C'est vers la fin des anndes 80 que le

besoin se fit sentir dans ces trois soeietes

poursuivant un but analogue, d'etre mieux

orients, par unc publication periodique,
sur le travail executd dans les diffdrents
domaines du secourisme. Les compte-
rendus des ddcisious prises aux Assemblecs

gdndrales devaient etre connus; des eclair-
cissements devaient etre donnes sur les

questions :i Pordre du jour; il fallait
dveiller l'interet do la population en faveur
de la Croix-Rouge, faire connaitre le but
de cette oeuvre, (pii dtait ignoree de l'im-
mense majoritd des citoyens de notrc pays.

Le D1 Murset entreprit a ses risqucs
et pdrils, en 1898, la publication d'un

journal qui eut comme titre «Unter dem

Roten Kreuz» et qui devait servir les

intdrets de la Croix-Rouge et des sama-
ritains. Rddige par le I)1' Murset, ce journal,

iinprime a Bienne, parut mensuelle-
ment en format grand-folio.

Au bout de cinq ans, cette publication,
dont les ddbuts furent difficiles, avait
reuni environ 600 abonnds; et alors nieme

que le redacteur lie comptait rien pour sa

peine, le rdsultat financier fut tres mau-
vais: cliaquc annde un nouveau deficit
devait etre combld par la redaction.

Une modification s'imposait, et le l)1'

Murset proposa aux trois soeietes que le

journal intdressait plus particuliörement
(Croix-Rouge, Societe militaire sanitaire,
et Alliance suisse des samaritains) d'cn

reprendre la direction et de continuer la
publication.

Ces trois socidtds acquirent en effet le

journal en 1898, a un prix bien inferieur
t\ celui des deficits payes, mais ä des

titres diffdrents: la Societe de la Croix-
Rouge versa la presque totalite du prix
d'aehat et les deux autres soeietes firent
le reste. Les trois soeietes coproprietaires
confierent la redaction du journal au se-

erdtariat central des sccours volontaires,

poste qui venait d'dtre cred et qui fut
rempli d'urie facon si distinguee par M. le

Dr W. Sahli, de 1898 ä 190ö.

Le seerdtariat central avait dte cred afin
de centraliser les efforts de toutes les

soeietes s'occupant de secours volontaires,
et afin de donner ä ees efforts une direction

plus uniforme, plus judicieuse et

mieux appropriee au but poursuivi; il
dtait done naturel que la rddaction fut
confide :i celui qui devait etre le plus au
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courant de toutes les questions de secours
voloutaires dans notre pays. L'administration

du nouvcau journal qui prit le titrc
« Das Rote Kreuz » fut remise a un con-
seil compose de dilegues des trois sociitds,
et dirigi par M. Cramer, ä Zurich.

Co comite fit une propagande active
en faveur de la publication, c'est ainsi

que chaque section fut obligee de prendre
un abonnement au moins, de sorte qu'au
bout d'une annee le nombre des abonnds

fut double; mais la plupart des lecteurs
faisaient partie de la Socidtd militaire sa-
nitaire ou de l'Alliance des samaritains

suisses; les membres de la Croix-Rouge
n'etaient qu'en petit nombre parmi les

1200 abounds d'alors.
Les frais d'impression purent etre reduits

eonsiderablement, aussi le rdsultat financier

de la premiere annde permit-il d'a-
mortir entidrement la somme de fr. 1500

qui representait 1'achat du journal en 1898.
Dds lors le nombre des abounds ne

cessa d'augrnenter et le format du journal
dut etre agrandi: de 8 pages il fut portd
ä 12, paraissant tous les 15 jours, et
l'annexe litterairc « Am häuslichen Herd »

encartee tous les mois, contribua pour sa

part an succes croissant de la publication
de la Croix-Rouge.

Lo fait que l'administration du journal
dtait ä Zurich et la redaction ä Berne fut
une cause de difficulty d'autant plus
gran des que l'impression se faisait ä

Bicnne! Ces difficultes provenaient aussi
du fait que le secretariat central ddpen-
dait d'un comite de gestion formd par les

trois societes directrices.
En 1904, a lieu la transformation du

secretariat central des societes de secours
volontaires en un secretariat central dc
la Croix-Rouge; un essor considerable est
donne ä cette socidtd par les subventions
accordees par les Chambres federates qui
reconnaissent la Socidtd de la Croix-Rouge

comme seul reprdseutant de toutes les

societes de secours aux blesses en Suisse.

Dös 1904, e'est une rnaison de Berne

qui est chargee de l'impression; des

illustrations instructives sont ajoutees au texte
du journal. En 1905, avec la transformation

du secretariat central, l'administration
et la redaction de l'organe officiel sont
reunis entre les mains du D1 W. Saldi,
secretaire central de la Croix-Rouge.

Grace ä une propagande energique dans

les sections et aupres des personnes s'oc-

cupant des soins ä donner aux malades,
le journal double encore une fois le nombre
de ses abonnes; ccux-ci sont aujourd'hui
an nombre de 2400, dont plus dc 500
medecins ct environ 400 garde-malades.

Pour plusieurs raisons notrc organe
officiel ne parait plus, depuis 1906, qu'unc
fois par mois, mais il a 24 pages de texte
au lieu de 12 qu'il avait auparavant.

Tout cc que nous avons dit jusqu'ici
concerne le journal publid en langue alle-
mande. II est vrai que les publications
officielles, los ddcisions de la Direction
centrale, les invitations aux assemblies de

delegues etaient parfois traduitcs en fran-
yais de fayon ä en faciliter la lecture aux
rares abonnes de la Suisse romande.

C'est vers la fin de 1903 que le Dr Braun,
de Geneve, fit des propositions ä la direction

centrale, en vue d'entreprendre ä ses

risques la publication d'un organe en

langue franyaisc. La direction accorda une

petite subvention annuelle an journal rddigd
des le mois de janvier 1904 par Ic D1'

Braun, et qui parut sous le titrc «La
Croix-Rouge suissc». Cette subvention

fut prelevee sur les benefices du journal
« Das Rote Kreuz ».

Le journal franyais reunit d'emblie pros
de 400 abonnes; il parut mensuellement

en huit pages du format dc l'idition allc-
mande.
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Au bout de deux ans, le nombre des

abounds avant diminue, le I)1 Braun resilia
le contrat qui le liait ä la Sociüte de la

Croix-Rouge, et la direction se trouvait
devant 1'alternative de laisscr la Suisse

romande sans journal officiel, ou d'en re-

prendre la publication ä son compte.
Res demarches furent faites aupres du

IV de Marval ä Neuchätel pour savoir si

ce dernier so chargerait de la redaction
du journal en languc frangaise des le

commencement do l'annec 1906.
Ces demarches aboutirent et nous sommes

heureux de vous dire qu'actuellement dejä
soit an bout de six mois — l'organe

de langue frangaise, «La Croix-Rouge
Suisse », a reuni plus de 800 abonnhs.

Nous constatons done, je le dis avec

joie, que plus dc 3200 personnes rogoivent
l'un ou l'autre organc officiel de la Croix-
Rouge Suisse; il est ä souhaiter que ces

trois mille et quelques abonnes lisent aussi

le journal, et repandent autour d'eux les

connaissances qu'ils peuvent y puiser!

* *
*

Apres cet court historique, permcttoz-
moi, Mesdames et Messieurs, d'ajouter
quelques mots.

II est certain que le developpement de

l'ocuvre dc la Croix-Rouge a ete trfes lent

en Suisse, ct qu'aujourd'hui encore il y
aurait de grands progres it realiscr. Cette

lenteur provient it notre sens, moins de

l'indifference dc notrc population que de

son ignorance en matifere de secours vo-
lontaires.

Sans doute aussi que la plupart dc nos

concitoyens, et beaucoup de membres

de notre Societe ignorent combien noces-

saire, absolument indispensable, serait l'in-
tervention de la Croix-Rouge pour coni-
bler — en cas de conflit arme — l'in-
suffisance de notre service sanitairc mili-
taire; et meine nous savons (pie les for¬

mations que notrc Societe pourrait mettrc
sur pied, en cas de guerre, n'assureraient

pas un fonctionnenient süffisant du service
des secours aux blesses et des soins aux
malades.

Si tel est le cas, e'est que la Croix-
Rouge n'a pas encore atteint dans notre

patrie, tons ceux qui pourraient lui venir
en aide soit comine membres actifs, soit
comme membres souscripteurs.

Et de quelle maniere les atteindrons-

nous ces ignorants du but de la Croix-
Rouge, de quelle maniere les intercsserons-

nous it notre oeuvre patriotique et huma-

nitaireJe röpondrai ä cette question

par une autre question : comment voulons-

nous inttiresser quclqu'un ä un fait actucl
si ce n'est en lui envoyant des journaux
qui lui parlent de la chose it laquelle nous
voulons le faire rdflöchir! Pour eveiller
l'intdret en faveur do la Croix-Rouge et

pour maintenir cet inttiret, nul moyen meil-
leur que la lecture du journal de la Croix-
Rouge 1 nul moyen meilleur de populariser
jusque dans les endroits les plus recules,
les nobles idees des pionniers du secou-
risnic international, ces idees qu'un citoyen
snisse a repandues sur toute la surface

du globe!

N'est-ce pas encore par la lecture dc

ces journaux que les comites des sections

locales de la Croix-Rouge, dc la Societe

militaire sanitaire ou de l'Alliance des

samaritains verront ce qui se fait aillcurs,
rccevront l'emulation, les idhes, l'impulsion
do ce qu'ils pourraient organiser eux-

memes. Sans compter que plus il y aura
d'abonnds, plus aussi se trouveront de

membres payant lour cotisation annuelle!

Si chaque abonne actucl voulait trouver

nu abonne seulement, nous en compterions
plus de 6000, et combien de milliers de

francs de plus entreraient chaque annce

dans les caisses de nos multiples sections!
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L'utilite du journal pour les societes de

samaritains et de secours aux malades et

aux blesses en general, n'est pas moins

certaine. C'est par des artieles appropries,
en relatant cc qui se fait autre part,
meine hors de Suisse, qu'on arrive ä faire
reflechir les socidtds sur ce qu'elles pour-
raient et devraient faire elles-metnes. Enfin
si nous devons etre prets ii porter des

secours suffisants en temps de guerre ou
de calamitds publiques (et nous ne le

sommes point encore, eertcs!), la Croix-
Rouge tend de plus en plus de nos jours,
en Suisse comme ailleurs, ä poursuivre an
but plus tangible pendant les epoques
pacifiques que nous avons le bonheur de

traverser, but sur lequcl la population de

nos cantons doit etre orientee par le journal

de la Croix-Rouge.
Je veux parier

1° des soins aux malades, de l'höpital de

la Croix-Rouge, de la formation de

gardes-malades do la Croix-Rouge,
je veux citer

2° les premiers secours en cas d'accidents,
1'activitdde nos samaritains,activitetoute
pacifique mais non moins bienfaisante,

je veux indiquer
8° le fait de rdpandre dans notre pays

de sain es notions d'hygiene populaire,
par des cours ou des conferences

pratiques, ou, plus encore, par des
institutions nominees dispensaires — dis-

pensaires antitubcrculeux par exem-
ple — et <jui s'ouvrent dc plus en

plus dans notre patrie.
Ne pensez-vous pas que dans ce triple

but de soignage des malades, de secours

aux blessös et d'hygiene appliquee, les

artieles publies et les opinions emises

dans un journal comme le notre, peuvent
et doivent porter des fruits?!

'Pontes ces eonnaissances doivent etre

acquises par la lecture du journal... inais

notre publication s'adresse encore ä un
nonrbre trop restreint dc personnes: pensez!

nous avons 18,000 membres de la Croix-
Rouge et 8200 abonnes seulement!

Et les moyens d'interesser davantage
de personnes ä notre soeiöte, je le vois:
chaque abonne devrait 'en chcrcher quelques

autros dans le cercle de ses amis;
avec un pen de bonne volonte cc scrait,
certes, chose facile de faire un pen dc

propagande. Mais nous voudrions offrir ä

ces pecheurs d'abonnhs ainsi qu'aux nou-

veaux inscrits, un journal toujours plus
interessant.

Comment?

Mais, en ayant partout des collabora-
teurs occasionnels qui nous feraient de

couftes relations sur ce qui se passe dans

leurs societds, leurs assemblies regionales,
les cours qui s'y donnent, les exerciccs

qui s'y font... nous sommes stirs qu'ils
pourraient souvent nous envoyer des

photographies tres instructives!
Nous sommes persuadds que bien des

medccins pourraient nous adresser des

communications qui intdrcsscraient la

grande majoritd de nos lecteurs.

Certes, Mesdames et Messieurs, les rd-
dacteurs de la «Rote Kreuz» et dc la
« Croix Rouge suisse » ddsirent rdpondrc
dans leur journal aux divers buts que nous

venons d'enumerer; certes, prdsents ici tons

deux, ils ne demandent pas mieux ipic
d'entendre vos desirs et de s'y conformer
dans la mesure du possible!

Soutencz notre journal, fournissez-nous
des adresses, envoyez-nous des communications,

faitcs-nous parvenir des articles,
des photographies, comnmniquez-nous vos

desirs, e't tons ensemble nous contribuerons
ä la prosperitd de notre journal et de la

cause qui nous est chere: la Croix-Rouge
suisse!
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